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Alerte

Réélu en mars dernier avec 
plus de 87% des suffrages 
exprimés à l’issue de l’élec-
tion présidentielle, le chef de 
l’Etat russe a prêté serment le 
7 mai à Moscou pour un nou-
veau mandat. S’adressant au 

peuple russe, lors de son dis-
cours au Kremlin, le président 
Vladimir Poutine a déclaré 
que « nous sommes un peuple 
uni et grand. Ensemble, nous 
surmonterons tous les obstacles 
et gagnerons ».              Page 8

COOPÉRATION JUDICIAIRE INTERNATIONALE

Les magistrats renforcent 
leurs compétences 
Le gouvernement a lancé hier 
à Brazzaville une session de 
formation sur la coopération 
judiciaire internationale au 
profit des magistrats congo-
lais. La rencontre revêt une 
grande importance au regard 
de la montée au cours de ces 
dernières années de la cri-
minalité transnationale. Elle 
va permettre de renforcer 
les compétences des partici-
pants et de promouvoir une 
culture judiciaire commune 
à l’échelle internationale.
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Les magistrats en formation

BACCALAURÉAT TECHNIQUE

Démarrage des épreuves d’éducation 
physique

Les épreuves d’EPS/ DR

Les épreuves d’éducation 
physique et sportive du bac-
calauréat technique, session 
de juin 2024, ont commencé 
le 7 mai sur l’ensemble du 
territoire national. Quelque 
16 792 candidats sont 
concernés par cet examen 

d’Etat dont 7 570 à Braz-
zaville, 6 232 à Pointe-Noire 

et 2990 pour d’autres dépar-
tements.                            Page 16

ECHANGES
Un colloque sur la coopération 
sino-africaine
Les experts, les chercheurs et les acteurs politiques se retrouvent du 
8 au 9 mai à Brazzaville dans le cadre d’un colloque international sur 
la coopération entre l’Afrique et la Chine. Initiées par l’Académie des 
sciences d’Outre-mer, ces retrouvailles seront présidées par le Premier 
ministre Anatole Collinet Makosso, membre de ladite académie.

Page 2

RUSSIE 
Le président Vladimir 
Poutine a prêté serment 
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ÉDITORIAL        

Alerte
Au Congo, certains secteurs d’activités libéra-

lisés à la faveur de l’ouverture démocratique 
des années 90 peinent encore à s’accommo-

der à la législation en vigueur. Au cours d’un point 
de presse organisé à Brazzaville, l’inspecteur gé-
néral de la santé l’a rappelé aux responsables des 
cliniques et cabinets médicaux enjoignant l’Ordre 
national des médecins et la police administrative 
à procéder à des contrôles sur l’ensemble du ter-
ritoire national en vue de déceler les officines illé-
gales. Des sanctions sévères, a-t-il promis, seront 
infligées aux contrevenants.    

Selon l’Inspection générale, certaines structures 
sanitaires privées emploient non seulement des 
personnels non qualifiés, mais en plus ne suivent 
pas la démarche administrative prescrite par la loi 
pour exercer leurs activités. Elle ajoute aussi que 
dans la plupart des cas, l’éthique et la déontologie 
professionnelles ne semblent pas être observées. 
Les risques auxquels les patients sont soumis sont 
si grands qu’il est temps de remettre de l’ordre 
dans ce domaine.  

Au même titre que l’éducation, la santé est l’un des 
secteurs-clés sur lesquels repose l’avenir des na-
tions. De ce fait, le combat que mène l’Inspection 
générale pour en assainir les prestations est impor-
tant. De façon générale cependant, les appels à la 
performance et au civisme devraient être adressés 
à l’ensemble des structures sanitaires du pays. Les 
établissements publics sont, en effet, aussi touchés 
par des pratiques décriées tous les jours par les 
malades et les autorités.

Pour obtenir les résultats dans sa démarche, l’Ins-
pection générale de la santé devra inscrire son tra-
vail dans la durée. Si elle se limite à une opération 
de courte durée, les mêmes causes provoquant 
les mêmes effets, l’on assistera dans l’indifférence 
générale à la prolifération des cabinets médicaux 
dans le pays. Comme très souvent c’est la popu-
lation qui en paiera le prix. Redresser la société 
congolaise passe aussi par l’observation par tous 
des lois et règlements de la République.

Les Dépêches de Brazzaville

Placé sous le haut parrainage du Pre-
mier ministre, Anatole Collinet Makos-
so, membre associé de l’Académie des 
sciences d’outre-mer, le colloque interna-
tional sur la Chine et l’Afrique se veut être 
une plateforme pour évaluer l’impact de la 
coopération sino-africaine sur le dévelop-
pement économique, social et politique de 
l’Afrique, a-t-on appris.
En effet, les relations entre la Chine et 
l’Afrique se sont amplifiées au cours de 
ces dernières années, la Chine devenant 
un partenaire incontournable pour plu-
sieurs pays africains, un acteur majeur 
dans le domaine des infrastructures, des 
ressources naturelles et du commerce sur 
le continent.
La rencontre de Brazzaville offre ainsi une 
opportunité aux participants d’aborder 
plusieurs sujets dont les investissements 
chinois en Afrique; la préservation de l’en-
vironnement mondial de paix et de sécuri-
té, sur l’émergence d’une économie mon-
diale ouverte et inclusive. Délocalisé en 

République du Congo par l’Académie des 
sciences d’Outre-mer, ce colloque est aus-
si une occasion de parler des questions de 
coopération économique et commerciale, 
de développement durable, de gouver-
nance et de partenariat stratégique entre 
la Chine et l’Afrique et d’évaluer les avan-
tages ainsi que les défis des investisse-
ments chinois pour les pays africains. C’est 
également une opportunité pour mettre en 
lumière les perspectives et les attentes des 
différentes parties prenantes, y compris 
les gouvernements, les entreprises, la so-
ciété civile.
Se tenant aux deux Tours jumelles de Mpi-
la, ces assises permettront, par ailleurs, 
de passer en revue le 60e anniversaire des 
relations diplomatiques entre la Chine et 
le Congo et 24e anniversaire du forum de 
coopération sino-africaine. Au nombre des 
intervenants attendus, on peut citer des 
représentants des gouvernements afri-
cains et chinois, des organisations interna-
tionales, des universitaires, des opérateurs 
économiques ainsi que des représentants 
de la société civile.
L’agenda du colloque prévoit, entre autres, 
la décoration du président de la Répu-
blique, Denis Sassou N’Guesso, pour son 
œuvre littéraire. L’Académie des sciences 
d’Outre-mer remettra au chef de l’Etat 
congolais des médailles pour couronner 
ses actions et son engagement en faveur 
de la protection de l’environnement et 
pour ses œuvres littéraires.

Parfait Wilfried Douniama

COOPÉRATION SINO-AFRICAINE 

Un colloque international s’ouvre ce 8 mai 
A l’initiative de l’Académie des sciences d’outre-mer, des experts, 
des chercheurs, des décideurs politiques et des acteurs du 
développement se réuniront les 8 et 9 mai à Brazzaville, pour 
discuter des relations entre la Chine et l’Afrique.  

Ces assises permettront de passer 
en revue le 60e anniversaire 
des relations diplomatiques 
entre la Chine et le Congo et 
24e anniversaire du forum de 

coopération sino-africaine. 
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La messe eucharistique 
en mémoire de l’abbé Ful-
bert Youlou a été célébrée 
par le vicaire général de 
l’archidiocèse de Braz-
zaville, Vincent Massen-
go. Plusieurs autorités 
politiques, administra-
tives et religieuses y ont 
assisté, à l’instar d’Euloge 
Landry Kolélas, président 
du Mouvement congolais 
pour la démocratie et le 
développement intégral 
et haut-commissaire à la 
Réinsertion des ex com-
battants ; de l’administra-
teur-maire de l’arrondis-
sement 8 Madibou, Alain 
Milandou; et de la direc-
trice générale du mémo-
rial Pierre-Savorgnan-de-
Brazza, Bélinda Ayessa …
 L’officiant de la messe a 
exhorté l’ensemble des 
participants à aimer leur 
nation en se référant aux 
actes positifs posés par 
des grands dirigeants qui 
ont marqué l’histoire de la 
démocratie en République 
du Congo. « Comme je 

l’ai souligné, parler du 
président Fulbert Youlou, 
c’est se souvenir du Congo 
dans sa totalité. Le but 
était d’abord de faire redé-
couvrir cette figure de la 
foi, mais aussi une figure 
pour notre République », 
a déclaré le vicaire général 
de l’archidiocèse de Braz-
zaville, Vincent Massengo.
Pour Euloge Landry Ko-

lélas, l’abbé président Ful-
bert Youlou était un libéral 
chevronné plein d’abné-
gation, d’amour profond 
pour son peuple et son 
pays.  Ses mérites ont été 
également reconnus par 
l’administrateur-maire de 
l’arrondissement 8 Madi-
bou, Alain Milandou, qui a 
souligné que la République 
rend hommage à un servi-

teur zélé pour la cause de 
sa nation. Quant à la direc-
trice générale du mémo-
rial Pierre-Savorgnan-de-
Brazza, Bélinda Ayessa, 
les méandres de cette his-
toire doivent être ensei-
gnées aux enfants. La mé-
moire de Fulbert Youlou 
doit être préservée pour 
les générations futures. 
Au terme de la messe eu-

charistique, les autorités 
présentes ont déposé des 
gerbes de fleurs au mau-
solée où est inhumé l’abbé 
président, question de lui 
rendre un hommage mérité.    
Né le 9 juin 1917 à Madibou, 
dans le département du 
Pool, à l’époque de l’Afrique 
équatoriale française, l’ab-
bé Fulbert Youlou est mort 
le 5 mai 1972, à Madrid, 
en Espagne, à l’âge de 54 
ans. Prêtre de l’Eglise ca-
tholique romaine, premier 
administrateur maire de la 
ville de Brazzaville, il fut 
le premier président de la 
République du Congo de 
1959 à 1963. Il était le pré-
sident fondateur du parti 
politique Union démo-
cratique de défense des 
intérêts africains, concur-
rent du Parti progressiste 
congolais de Jean-Félix 
Tchicaya et de la section 
Sfio, transformée en jan-
vier 1957 en Mouvement 
socialiste africain dirigé 
par Jacques Opangault.

Bruno Zéphirin Okokana

COMMÉMORATION

Une messe pour les 52 ans de la disparition du premier président du Congo
5 mai 1972- 5 mai 2024, 52 ans déjà que le premier président de la République du Congo, l’abbé Fulbert Youlou, avait trouvé 
la mort à Madrid, en Espagne. Afin de commémorer la date de cette disparition, une messe eucharistique a été dite en l’église 
catholique de Madibou, le huitième arrondissement de Brazzaville.  

Les officiels lors de la cérémonie commémorative des 52 ans de la disparition du président Fulbert Youlou/ Adiac 

« Nous avons abordé et 
examiné ensemble les 
voies et moyens à même 
de permettre aux deux 
pays de fonder et d’en-
gager les actions de coo-
pération dans le secteur 
de la santé. Nous avons 
trouvé qu’il est tout à fait 
normal, tout à fait lo-
gique que les pays qui en-
tretiennent les relations 
politiques excellentes, les 
relations d’amitié, de fra-
ternité, de solidarité, ex-
priment et symbolisent, 
certes, cette entente, cette 
solidarité, cette fraternité, 
dans le secteur de la san-
té à travers une coopéra-
tion gagnant-gagnant et 
mutuellement bénéfique 
pour les deux pays », a 
expliqué Riache Azeddine à 
sa sortie d’audience. 
En effet, dans le cadre des 
actions examinées, ils ont 
convenu d’œuvrer au ren-
forcement, à l’établisse-

ment d’un cadre juridique 
entre les deux pays qui va 
guider, conduire, identi-
fier les axes et les besoins 
de cette coopération. Ils 
ont également décidé d’in-
tensifier, de favoriser et de 
promouvoir les échanges 
de délégation d’experts, de 
délégations ministérielles 
et de praticiens de santé 
entre les deux pays, afin de 
favoriser le partage d’expé-
riences, d’expertises et la 
mise en synergie des atouts 
dont disposent les deux 
pays au service de l’amélio-
ration du service public, de 
la performance du système 
de santé…
Toujours dans le même 
ordre d’idées, abordant 
le point des opportunités 
à explorer, Riache Azed-
dine a poursuivi : « …Nous 
avons également évoqué 
le volet de la formation 
comme une dimension 
essentielle dans cette 

coopération à travers le 
renforcement du capital 
humain, que ça soit dans 
les métiers médicaux ou 
bien paramédicaux ».
En outre, il a indiqué qu’ils 
ont également parlé du par-
tage du savoir-faire en ma-
tière de gestion des services 

de santé ou le management 
du système de santé.
Finalement, le dernier 
point qu’ils ont soulevé 
concerne la possibilité de 
fournir au Congo des fonds 
pour le développement 
socio-économique en lien 
direct avec les services de 

santé par l’Agence de coo-
pération de solidarité in-
ternationale qui a été mise 
en place par le gouverne-
ment algérien en vue d’ai-
der, de coopérer avec cer-
tains pays frères et amis 
africains.

Guillaume Ondze

CONGO-ALGÉRIE 

Cinq axes sélectionnés dans le secteur de la santé
Le secteur de la santé à travers une coopération fructueuse a constitué la toile de fond de l’audience que le ministre de la Santé et 
de la Population, Gilbert Mokoki, a accordée, le 7 mai, à Brazzaville, à l’ambassadeur d’Algérie au Congo, Riache Azeddine.  

Gilbert Mokoki s’entretenant avec son hôte/Adiac 
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Le président 
sénégalais, 
Bassirou 
Diomaye Faye, 
est arrivé le 7 
mai à Abidjan, 
en Côte d’Ivoire, 
pour une visite 
de travail et 
d’amitié chez 
son homologue 
Alassane 
Ouattara.  
Les deux chefs d’État ne se 
sont pas encore rencontrés 
car, c’est le vice-président, 
Tiémoko Meyliet Koné, qui 
a représenté la Côte d’Ivoire 
à l’investiture de Bassirou 
Diomaye Faye, le 2 avril.
Alassane Ouattara et son 
hôte vont échanger dans le 
cadre de la consolidation 

des liens d’amitié, de fra-
ternité et de coopération 
entre la Côte d’Ivoire et le 
Sénégal. Plusieurs accords 
seront également conclus 
dans l’intérêt des peuples 
des deux pays.
Lors d’une visite à Abidjan 

de l’ancien président Macky 
Sall, en octobre 2023, Alas-
sane Ouattara avait van-
té « les liens personnels 
d’amitié » entre les deux 
dirigeants. Cette fois-ci, le 
président ivoirien, au pou-
voir depuis treize ans, va 

rencontrer son jeune homo-
logue sénégalais qui a pro-
mis une politique de rupture 
avec le retrait du franc CFA 
et une nouvelle approche 
plus équitable des relations 
internationales, notamment 
avec la France qui est l’an-

cien colon. Depuis son ac-
cession au pouvoir, c’est le 
quatrième pays que visite 
Bassirou Diomaye Faye, 
après ses voisins frontaliers 
comme la Mauritanie, la 
Gambie et la Guinée-Bissau.

Yvette Reine Nzaba

Les faits sont connus. La part 
de marché des produits tri-
colores dans les importations 
des pays africains au Sud du 
Sahara n’est plus ce qu’elle 
était et continue à s’éroder : 
3,2% en 2023, contre 3,3 % 
en 2022, et elle est inférieure 
aux 3,5 % obtenus au niveau 
mondial, selon les données 
des douanes analysées par la 
DG Trésor dans sa dernière 
newsletter Objectif Afrique 
(mars 2024). Au 8e rang 
des fournisseurs des qua-
rante-huit pays au Sud du 
Sahara, l’Hexagone est dé-
sormais très loin de la Chine, 
qui affiche une part de mar-
ché de 17,3% (55 milliards 
) dans les échanges com-
merciaux avec l’Afrique sub-
saharienne. Dans le détail, 
en 2023, les échanges com-
merciaux entre la France et 
l’Afrique subsaharienne ont 
atteint 24,5 milliards d’euros 
(11 milliards euros d’expor-
tations et 13,5 milliards eu-
ros d’importations, générant 
un déficit de -2,5 milliards 
euros). Les principaux par-
tenaires de la France dans la 
zone ont été le Nigeria (5,0 
milliards euros), l’Afrique du 

Sud (3,3 milliards euros), la 
Côte d’Ivoire (2,4 milliards 
euros), l’Angola (2,0 mil-
liards euros) et le Cameroun 
(1,5 milliard euros).
Ces échanges représentent 
1,9 % du commerce extérieur 
français, soit une part très 
modeste, résultat d’une éro-
sion qui perdure depuis une 
dizaine d’années.  Toutefois, 
relativise la DG Trésor, « ces 
échanges sont comparables 
avec ceux réalisés entre 
la France et l’Amérique 
latine », zone qui a repré-

senté 2 % du commerce 
extérieur français et 26,3 
milliards euros d’échanges 
dans les deux sens en 2023. 
Les échanges avec la zone 
ont connu, en 2023, une 
hausse en volume, au-des-
sus de la moyenne sur les 
dix dernières années (20,9 
milliards euros), grâce à 
la progression des impor-
tations portées « par la 
hausse des importations 
d’hydrocarbures (+70 % 
par rapport à la moyenne 
des dix dernières années), 

en provenance du Nigeria 
et de l’Angola », ces deux 
pays étant respectivement 
les 4e et 11e fournisseurs 
mondiaux d’or noir pour la 
France.
L’Afrique subsaharienne 
reste, de fait, une zone stra-
tégique pour certains appro-
visionnements importants 
de l’Hexagone en matières 
premières : outre les hy-
drocarbures (11,6 % de ses 
achats avec 7,6 milliards eu-
ros), les produits agricoles 
(9 %, pour 1,6 milliard euros, 

avec en tête l’Afrique du Sud 
et la Côte d’Ivoire), et les 
minerais stratégiques (15,1 
%, pour 200 milliards euros, 
avec trois pays subsahariens 
parmi les dix premiers four-
nisseurs). A l’exportation, on 
note que les flux progressent 
à nouveau depuis 2020, an-
née de la covid-19 au cours 
de laquelle ils avaient atteint 
un point bas, en dix ans, de 9 
milliards euros. 
Mais les exportations n’ont 
pas retrouvé leur niveau de 
2014, à l’époque autour de 
13 milliards euros. La France 
fait beaucoup mieux en ma-
tière d’implantation : elle 
reste, en effet, le deuxième 
plus grand investisseur 
étranger en Afrique, avec un 
stock d’investissements di-
rects étrangers de 38,9 mil-
liards euros en 2022, et 2440 
filiales françaises recensées 
dans les quarante-huit pays 
sous revue, employant 235 
000 personnes. D’après la 
DG Trésor, cette présence 
reflète « une hausse de 60 
% en dix ans » des implanta-
tions locales des entreprises 
françaises.

Noël Ndong

SÉNÉGAL 

Bassirou Diomaye Faye en visite à Abidjan

Les présidents Bassirou Diomaye Faye et Alassane Ouattara

COMMERCE

La France conserve son principal point fort en Afrique au Sud du Sahara 
Selon une analyse des échanges commerciaux entre la France et l’Afrique au Sud du Sahara livrée par la DG Trésor, si la 
France occupe une part modeste dans le commerce extérieur de la zone, malgré un redressement des échanges, elle conserve 
son principal point fort en termes d’investissements et d’implantation de ses entreprises.  
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Cet immeuble de plusieurs 
étages s’est effondré lundi 
après-midi dans la ville côtière 
de George, située à environ 400 
kilomètres à l’est du Cap, dans 
la province du Cap-Occidental. 
Les raisons de l’effondrement 
du bâtiment, qui comprenait 
un parking souterrain, font 
toujours l’objet d’une enquête.
Dans une mise à jour publiée 
mardi midi, le gouvernement 
municipal de George a déclaré 
que « 27 personnes avaient 
été retirées des décombres du 
chantier de construction à 
plusieurs étages qui s’est ef-
fondré au 75 Victoria Street, 
laissant 48 personnes portées 
disparues ». Il a confirmé que 
six personnes avaient été dé-
clarées décédées. « Soixante-
quinze ouvriers du bâtiment 
étaient présents sur le site au 
moment de l’effondrement, 
qui s’est produit à 14h09 le 
lundi 6 mai, et les opérations 
de sauvetage durent près de 
22 heures jusqu’à 12h au-
jourd’hui, 7 mai », a ajouté le 
communiqué.

Selon le gouvernement du 
Cap-Occidental, plus de 100 
membres du personnel d’ur-
gence participent actuellement 
à l’opération de sauvetage des 
ouvriers du bâtiment pris au 
piège, avec l’aide de plusieurs 
bénévoles et de groupes de la 
société civile.
« Notre priorité actuelle est 
de sauver des vies », a déclaré 
le Premier ministre du Cap-Oc-
cidental, Alan Winde, dans un 
communiqué publié par le gou-
vernement provincial.
« Nous continuerons à faire 
tout ce qui est en notre pou-
voir pour soutenir les opé-
rations de recherche, de 

sauvetage et de récupéra-
tion en cours [...]. Des res-
sources supplémentaires 
seront mises à disposition si 
et quand elles seront néces-
saires », a-t-il ajouté.
Le président sud-africain Cy-
ril Ramaphosa a pour sa part 
présenté ses condoléances aux 
parents et amis des personnes 
décédées dans l’incident. « Les 
pensées du président vont 
aux familles qui ont perdu 
des êtres chers ainsi qu’aux 
familles des près de 50 per-
sonnes piégées dans les dé-
combres », a déclaré la prési-
dence dans un communiqué.

Avant cette phase nationale, le DIM s’est déroulé «sans 
incident’’ dans 763 communes, dont 69 délocalisées 
pour des raisons diverses, dans les 19 régions et le dis-
trict de Bamako, dans 48 ambassades et consulats, a af-
firmé à l’ouverture des travaux, le président du Comité 
de pilotage du DIM, l’ancien Premier ministre Ousmane 
Issoufi Maïga.
« La vie du Malien est suspendue depuis plus d’une 
décennie : de quoi sera fait demain ? », c’est la question 
à laquelle doit répondre le DIM, a-t-il souligné, faisant 
part de son optimisme quant à une issue des assises.
Le dialogue inter-maliens est d’« une importance cru-
ciale pour l’avenir de la paix et de la réconciliation 
nationale au Mali », a indiqué pour sa part le président 
de la transition malien, le colonel Assimi Goïta.
« Le peuple malien compte d’abord sur ses propres 
forces, mais aussi sur l’accompagnement de parte-
naires sincères et sur une intégration réelle au sein de 
l’Alliance des Etats du Sahel », a-t-il dit, recommandant 
aux participants à la phase nationale du DIM de faire 
preuve d’«esprit de franchise et de patriotisme» pour 
que leurs recommandations finales reflètent fidèlement 
les préoccupations des Maliens.
Annoncé par le président de transition malien dans son 
message du nouvel an du 31 décembre dernier, le DIM 
a pour objectif de « contribuer à la restauration de la 
paix et à la cohésion sociale, à travers une réconcilia-
tion durable sans interférence étrangère ».

Xinhua

MALI 

Ouverture de la phase nationale du 
dialogue inter-maliens
La phase nationale du dialogue inter-maliens 
(DIM) s’est ouverte lundi à Bamako avec la 
participation de quelque 400 délégués, et prendra 
fin le 10 mai.

AFRIQUE DU SUD

6 morts et 48 disparus dans 
l’effondrement d’un immeuble
Le bilan de l’effondrement d’un immeuble en construction en Afrique du 
Sud s’est alourdi lundi à six morts, avec 48 personnes toujours piégées 
sous les décombres, ont annoncé mardi les autorités locales.
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Lors de la cérémonie d’in-
vestiture en présence de 2 
500 invités, dont l’élite poli-
tique du pays et des soldats 
combattant en Ukraine, le 
président russe a livré un 
court discours solennel. 
« C’est un grand honneur, 
une responsabilité et un de-
voir sacré », a-t-il déclaré, 
remerciant les « héros » qui 
combattent au front. «Nous 
traverserons avec digni-
té cette période difficile et 
nous deviendrons encore 
plus forts», a ajouté le diri-
geant russe.
En pleine tension avec les 
Occidentaux, soutiens de 
Kiev contre l’offensive russe, 
il a assuré que Moscou ne 
refusait pas « le dialogue » 
avec ces derniers mais que 
le « choix dépendait d’eux ». 
« Une discussion sur les 
questions de sécurité et de 
stabilité stratégique est pos-
sible (...) mais seulement 
sur un pied d’égalité, en 
respectant les intérêts de 
chacun », a-t-il affirmé.

La veille, Vladimir Poutine 
a ordonné la tenue d’exer-
cices nucléaires près de 

l’Ukraine en réponse, selon 
le Kremlin, à des déclara-
tions jugées menaçantes de 

dirigeants occidentaux, no-
tamment celle du président 
français, Emmanuel Macron, 

sur le possible envoi de 
troupes en Ukraine.
« Nous sommes un peuple 
uni et grand, et ensemble 
nous surmonterons tous les 
obstacles. Ensemble nous 
gagnerons », a-t-il conclu.
Vladimir Poutine a ensuite 
assisté à une cérémonie 
religieuse en présence du 
patriarche Kirill, chef de 
l’Église orthodoxe russe et 
fervent soutien du Kremlin.
L’investiture du président 
russe est intervenue à deux 
jours de l’anniversaire de la 
victoire soviétique du 9 mai 
contre l’Allemagne nazie, 
dont la célébration est un 
pilier de sa politique de puis-
sance qui assure combattre 
en Ukraine des « néo-nazis ».
Mi-mars, à l’issue d’un scru-
tin remporté officiellement 
avec plus de 87% des suf-
frages exprimés, Vladimir 
Poutine avait déjà dres-
sé le portrait d’une Russie 
« unie » derrière lui et son 
armée.

Yvette Reine Nzaba

INVESTITURE EN RUSSIE 

Vladimir Poutine promet la victoire de son pays contre l’Ukraine
Le chef de l’Etat russe, Vladimir Poutine, a prêté serment le 7 mai au Kremlin, pour un nouveau 
mandat à la tête de son pays jusqu’en 2030, promettant à ses compatriotes de vaincre « ensemble ».  

Le chef de l’Etat russe, Vladimir Poutine

Le president de la mutuelle des 
commissaires et officiers de 
police de Yaoundé, le 
commandant-commissaire de 
police Nguié Kaba Edmond a le 
profond regret d’annoncer à 
l’ensemble des mutualistes la 
disparition tragique du 
capitaine de police Djollé 
Mengo Annicet, alias «Castor». 
Décès survenu le 27 avril 2024 
à l’hôpital général de Nkombo-
Matari.
La veillée mortuaire se tient au 
n°114, rue Mayombi, à Kombo.
La date de l’inhumation sera 
communiquée ultérieurement.

NECROLOGIE

Recherche jeune stagiaire dynamique et 

motivé (Homme) ayant principalement pour 

formation commerciale ou comptable, 

maîtrisant l’outil informatique et habitant les 

quartiers : NGOYO, TCHIMBAMBA, 

AEROPORT, MPITA, LA BASE.

AVIS DE RECHERCHE
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La tragédie prolongée du 
conflit israélo-palestinien est 
un test pour la conscience 
humaine et la communau-
té internationale doit agir, a 
déclaré Xi Jinping. La Chine 
appelle toutes les parties à 
travailler pour un cessez-le-
feu immédiat, complet et du-
rable à Gaza, a-t-il poursuivi, 
ajoutant que son pays sou-
tient l’adhésion à part entière 
de la Palestine aux Nations 
unies, la restauration de ses 
droits nationaux légitimes 
ainsi que le redémarrage de 
la solution des deux Etats, 
afin de parvenir à une paix 
durable au Moyen-Orient. 
Quant à la crise ukrainienne, 
la Chine a exprimé sa po-
sition à maintes reprises, a 
rappelé son président. Elle 
n’a pas déclenché la crise 
ukrainienne, n’y est pas par-
tie prenante et n’y participe 
pas non plus, a souligné Xi 
Jinping, notant qu’au lieu 

d’en être une observatrice, la 
Chine a joué un rôle impor-
tant pour la paix.
Le représentant spécial du 
gouvernement chinois pour 

les affaires eurasiennes en 
est à son troisième cycle de 
navette diplomatique sur 
la crise ukrainienne, a-t-il 
ajouté. En même temps, la 

Chine s’oppose aux tenta-
tives de profiter de la crise 
ukrainienne pour désigner 
un bouc émissaire ou salir 
un pays tiers, ou attiser une 

«nouvelle guerre froide», 
a-t-il affirmé.
Notant que l’histoire a prou-
vé à maintes reprises qu’en 
fin de compte, les conflits ne 
peuvent être résolus que par 
la négociation, Xi Jinping a 
mentionné que la Chine ap-
pelle toutes les parties à re-
prendre la communication et 
le dialogue pour construire 
la confiance mutuelle.
La Chine soutient la tenue, 
au moment opportun, d’une 
conférence internationale de 
paix reconnue par la Russie 
et l’Ukraine, qui garantisse 
la participation égale et des 
discussions équitables de 
toutes les parties sur tous 
les plans de paix, a dit Xi 
Jinping.
La Chine soutient égale-
ment une architecture de 
sécurité équilibrée, efficace 
et durable en Europe, a-t-il 
ajouté.

Xnihua

Le président Xi Jinping à Paris /DR

CONFLIT ISRAÉLO-PALESTINIEN ET LA CRISE UKRAINIENNE 

Xi Jinping détaille la position de son pays à Paris
Le président chinois, Xi Jinping, a exposé la position de principe de son pays sur le conflit israélo-palestinien et la crise ukrainienne, 
lors de sa rencontre conjointe avec son homologue français, Emmanuel Macron, face à la presse, le 6 avril à Paris.  

Les organisateurs de la deuxième édition 
des Journées pétrole étaient face la presse 
congolaise, le 6 mai, à Brazzaville, pour pré-
senter l’enjeu de l’évènement et mobiliser 
les acteurs pétroliers nationaux (opéra-
teurs, décideurs et experts). Considérées 
comme le made in Africa à Doubaï, les Jour-
nées pétrole se veulent un rendez-vous des 
acteurs africains des hydrocarbures en vue 
de discuter des problématiques liées au 
suivi des contrats de partage de produc-
tion.
La ville de Dubaï, avec son architecture 
ultramoderne, a été choisie par les organi-
sateurs du cabinet 3M-Partenaires & 

Conseils en raison de son modèle de réus-
site qui inspire les Africains. « Dubaï est un 
meilleur cadre pour le réseautage de haut 
niveau », a assuré Gacyen Emmanuel 
Mouely Mouanga, l’associé-gérant du cabi-
net 3M-Partenaires & conseils. La gestion 
du CPP est donc un enjeu majeur pour les 
pays africains producteurs des hydrocar-
bures. Le but des échanges, a-t-il poursuivi, 
est de fournir aux participants des outils 
pratiques pour améliorer le suivi de ces 
CPP afin d’en optimiser les revenus pétro-
liers.
Depuis deux ans, le gouvernement congo-
lais renouvèle les CPP avec les opérateurs 
pétroliers exerçant dans le pays. Pour 
Gacyen Emmanuel Mouely Mouanga, le 
suivi des CPP constitue un enjeu majeur 
pour les pays africains producteurs des 

hydrocarbures. La maîtrise de ce type de 
contrat pétrolier, estime-t-il, permettrait 
aux autorités de disposer d’un « meilleur 
cadre juridique », facilitant le suivi des opé-
rations pétrolières sur les plans technique, 
administratif, financier, social, et environ-
nemental.
En matière de CPP, explique l’associé-gé-
rant du cabinet 3M-Partenaires & conseils, 
l’opérateur engage des dépenses avant 
d’être remboursé par l’État. « Des contrôles 
réguliers doivent être menés par l’État qui 
dispose des informations pertinentes de 
terrain. Pour cela, il des contrats win win », 
a-t-il insisté. L’expert a fait savoir que l’édi-
tion 2024 des Journées pétrole : « l’impact 
du contrat de partage de production sur 
les économies nationales », répond aux 
enjeux actuels du secteur des hydrocar-
bures et contribue à l’appropriation par les 
décideurs africains de la gestion de CPP.
De nombreux partenaires, dont Global 
Mind consulting, Africa 24, Financial Afrik, 
Kaplan, Omed Group, accompagnent le 
cabinet 3M-Part  enaires & Conseils dans 
l’organisation des Journées pétrole. La pre-
mière édition organisée, qui s’est déroulée 
du 31 mai au 3 juin 2023, à Dubaï, a mobi-
lisé soixante participants et quatorze admi-
nistrations africaines issues de six pays 
producteurs de l’or (le Gabon, le Tchad, le 
Sénégal, le Congo, la RD. Congo et la Mau-
ritanie). Les échanges ont porté sur le 
thème « L’incidence des contrôles dans la 
gestion des CPP ».  

HYDROCARBURES

Les acteurs pétroliers africains attendus à Dubaï
L’édition 2024 des Journées pétrole se tiendra du 5 au 8 juin à Dubaï (Émirats arabes unis), avec la 
participation espérée des principaux acteurs pétroliers du continent. La rencontre devrait per-
mettre aux participants de partager leurs expériences et de trouver ensemble des solutions pour 
une meilleure gestion des contrats de partage de production (CPP).
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La transmission de l’information en 
temps réel facilitée par les réseaux 
sociaux a, dans plusieurs cas, inver-
sé les priorités reléguant au second 
plan l’urgence de secourir. Une tare 
qui touche la société entière sans 
faire acception de personne, surtout 
pas le journaliste en quête de scoop 
ou du blogueur de buzz oubliant 
jusqu’à l’essentiel, la valeur de la vie 
humaine. Aussi l’entretien des jour-
nalistes culturels avec Adonis Bope 
était-il une interpellation à privilé-
gier les premiers secours à la diffu-
sion hâtive de l’information assimilée 
parfois à du simple voyeurisme qu’à 
du réel professionnalisme. 
« Offrir un espace de ventilation 
naturelle à l’accidenté (e) quitte 
à disperser curieux et passants », 
doit être le premier réflexe face à 
une personne inconsciente. « Des-
serrer tout ce qui peut l’être, pas 
seulement la ceinture, débouton-
ner chemise ou blouse, et même 
dégrafer un soutien-gorge », de-
vrait être le second geste à poser 
dans ce contexte. Ce sont-là les 
deux premiers actes préconisés par 
Adonis Bope à intégrer au quotidien. 
Spécialiste en matière de santé pu-
blique et de société, il a, par ailleurs, 
fait part à l’assistance des pratiques 
à proscrire. Dans le lot, il a évoqué la 
conduite à moto d’un accidenté sous 
prétexte d’agir d’urgence qui tend à 
se généraliser. Ce, ignorant le préju-
dice plus grave causé à l’accidenté à 
qui l’on pense porter secours de la 
sorte.

Apporter l’aide qu’il faut 
« Face à un accident, le journa-
liste est tenu à user de son esprit 
critique. Il doit tamiser les infor-
mations recueillis sur le lieu afin 
d’en tirer une information objec-
tive à diffuser à la population afin 
d’obtenir d’elle un changement 
de comportement qualitatif », a 
soutenu Adonis Bope. Fustigeant ici 
l’usage à outrance des réseaux so-

ciaux, il a poursuivi : « Il n’est pas 
mauvais de filmer mais il faut se 
demander : “que faut-il filmer et 
pourquoi ?“ Il faut filmer de façon 
à ne pas nuire, détruire ou am-
plifier le mal mais plutôt pour 
que l’image prenne en charge la 
parole constructive et les autres 
outils utilisés pour convaincre 
le téléspectateur de la pertinence 
et la véracité de l’information 
fournie».  Et d’ajouter : « Seul le 
journaliste valide l’information, 
les faits. Les réseaux sociaux 
sont un fourre-tout mais peuvent 
dans bien des cas servir de source 
d’information à toujours prendre 
avec des pincettes ».  D’avis qu’ils 
passent souvent pour être plutôt 
« une source de désinformation 
mais aussi d’informations men-
songères », il renchérit : « En tant 
que journalistes, nous avons le 
devoir de traquer les fausses in-
formations et faire en sorte que 
la bonne information soit vul-

garisée ». Ainsi, elle doit s’imposer 
sur « toutes les fausses informa-
tions, souvent déroutantes qui dé-
truisent le monde censé avancer 
avec des idées positives essentiel-
lement », a-t-il dit. Il s’est néanmoins 
réjoui que « la loi sur le numérique 
puisse à présent guider le journa-
liste aujourd’hui où tout le monde 
peut filmer et n’importe qui ose 
s’improviser journaliste ». Et de 
conclure : «  Le journaliste ne tra-
vaille pas pour plaire à l’opinion, 
à tout le monde. Il produit des 
faits qui transforment le monde 
autour de lui ».
Adonis Bope s’est désolé de l’intérêt 
minime que porte la presse locale 
sur « la question du secourisme 
qui ailleurs est très considéré, 
mais qu’elle aborde peu ou pas ou 
sinon qu’elle sous-traite ». L’objet 
du jour était donc « le secourisme 
et la manière dont le journaliste 
culturel peut mettre de la lumière 
sur ce sujet très important ». Et,  

poursuit-il, « Autour de laquelle 
abondent des réflexions pour 
que l’homme apprenne comment 
prévenir, secourir mais aussi ap-
porter l’aide qu’il faut à son sem-
blable ».
Abondant dans le même sens, le 
coordonnateur du RJCDD a initié 
cette rencontre à la suite d’un ma-
lencontreux événement. « Le 31 
décembre dernier, nous avons perdu 
un ami, du site de divertissement 
Mbote.cd, Jos Berry Mata. Les vidéos 
circulant sur sa mort montraient 
qu’au moment de sa chute occasion-
née par une crise cardiaque que per-
sonne sur le lieu, même pas celui qui 
lui est venu en aide, ne maîtrisait les 
gestes de premier secours. Il a fait 
ce qui lui semblait bon, a tenté d’ap-
puyer sur son ventre en lieu et place 
du geste salvateur qu’est le massage 
cardiaque ou la compression thora-
cique. Cela m’a beaucoup interpellé 
», nous a-t-il confié. Et de poursuivre 
: « Avec le journalisme pratiqué à 

l’ère du NTIC aujourd’hui, plu-
sieurs sont plus tentés de filmer 
au lieu de secourir, venir en aide 
à un accidenté. C’est pareil dans 
le reste de la communauté. Les 
gens sont plus prompts à filmer 
qu’à poser les gestes qui sauvent 
». En sa qualité de coordonnateur 
du RJCDD, il a trouvé opportun et 
urgent d’informer les membres sur « 
les gestes qui sauvent à l’ère digitale 
». Ainsi, l’échange du jour sur la ma-
tière était dans le but « d’apprendre 
les gestes utiles à poser et ceux à 
éviter en cas d’accident de circu-
lation ou de chute à la suite d’une 
perte de conscience ». Dans la visée 
ultime de « faire réaliser à chacun 
que nous devons tous faire en 
sorte de porter secours, si possible 
maintenir en vie une personne 
les cinq ou dix premières minutes 
précédent une prise en charge 
médicale par des spécialistes », 
a-t-il souligné.

Nioni Masela

JOURNÉE MONDIALE DE LA LIBERTÉ DE LA PRESSE

Les journalistes échangent sur les bases du secourisme
Sur invitation du Réseau des journalistes pour la culture et le développement durable (RJCDD), le journaliste d’urgence 
sanitaire, Adonis Bope, a entretenu une vingtaine de professionnels des médias, le 4 mai, à la Plateforme contemporaine sur 
les notions basiques de secourisme, et les a exhortés à privilégier les premiers secours à la diffusion hâtive d’images plus 
assimilables à du voyeurisme qu’à du réel professionnalisme.  

Photo de famille des participants à la matinée d’échange / DR
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Il n’y a pas de victoire pour Mazembe qui 
accumule deux résultats d’égalité, et Lupopo n’a 
pas pu battre Maniema Union.  
Le stade Kibasa-Maliba de Lubu-
mbashi a accueilli, le  5 mai , le 
choc de la 10e journée des Play-
offs de la 29e édition du cham-
pionnat de la Ligue nationale de 
football (Linafoot) entre le FC 
Saint-Eloi Lupopo et l’AS Manie-
ma Union de Kindu. Un but par-
tout, ce fut le score de cette par-
tie. Tchatakoura a ouvert le score 
pour les locaux du coach Moha-
med Magassouba à la 33� minute, 
à la grande satisfaction des bleu 
et or. Mais les visiteurs de Kindu 
ont continué d’y croire jusqu’à 
égaliser à la 75e minute sur une 
frappe imparable de l’attaquant 
Jephté Kitambala.  Ce match 
nul permet à Maniema Union du 
coach Papy Kimoto de conserver 
la deuxième place au classement 
avec 20 points.
Invaincu dans ce championnat, 
le FC Saint Eloi Lupopo reste sur 
la troisième marche du podium 
avec 17 points. Dans l’autre ren-
contre du jour, le Tout-Puissant 
Mazembe a été accroché par Lu-
bumbashi Sport (0 but partout). 
Lubumbashi Sport glane un pré-
cieux point, totalisant désormais 
6 points en 10 matchs joués. Ma-

zembe conserve son fauteuil de 
leader avec 20 points en 8 sorties. 
Le troisième match de la journée 
dominicale au stade de l’Uni-
té de Goma dans la province du 
Nord-Kivu a vu l’AS Dauphin Noir 
prendre le dessus sur Don Bosco 
de Lubumbashi.
Chadrack Lokangu a offert la vic-
toire aux siens à la 87e minute 
sur une passe décisive de Patrick 
Bahati. Dauphin Noire du coach 
Guy Lusadisu compte 7 points en 
10 sorties, alors que Don Bosco 
a un total de 5 points, lanterne 
rouge du Play-off. Djoumeku et 
Kitambala buteurs... Deux atta-
quants trônent au royaume des 
buteurs dans cette phase des 
Play-offs. Il s’agit du Camerounais 
Maxwell Djoumeku (Les Aigles 
du Congo) et Jephté Kitambala 
(Maniema Union), avec chacun 5 
réalisations. Ensuite, il y a Horso 
Mwaku (FC Saint Eloi Lupopo), 
Elie Mpanzu (AS Vita Club) et Fily 
Traoré (TP Mazembe) qui ont déjà 
marqué chacun 4 buts. Rodrigue 
Kitwa (AS Maniema Union) et Pa-
tient Mwamba (TP Mazembe) ont 
inscrit chacun 3 buts.

 Martin Enyimo Vue du match entre Mazembe et Lubumbashi Sport /DR

LINAFOOT/PLAY-OFFS 

Lubumbashi Sport accroche Mazembe, Maniema Union tient en échec Lupopo

A moins de deux semaines de 
l’événement, une vidéo fait le 
tour des réseaux sociaux depuis 
la matinée de ce 7 mai où Moïse 
Mbiye demande expressément 
aux diplômés au chômage de 
participer à son concert. Pré-
vu pour le 19 mai au stade des 
Martyrs, le premier qu’il va livrer 
dans ce lieu mythique serait at-
taché à une promesse divine. 
En effet, selon ses dires, c’est 
en pleine prière avec des fidèles 
que Dieu a fait une déclaration 
spéciale pour le 19 mai à destina-
tion de « toute personne au chô-
mage ». Il l’a formulé à travers 
cette adresse spéciale : « J’invite 
tous les chômeurs de Kinshasa, 
homme ou femme, dont les di-
plômes reposent à la maison ». 
Il a même cité en exemple les 
cas extrêmes dont les demandes 
d’emploi sont demeurées lettre 
morte : « Tu as déposé des CV 
même pour être porteur de cha-
riot mais on ne fait pas appel à 
toi pour pousser un chariot. Tu 
as tout essayé, mais toute la fa-
mille est sous la condamnation 
au niveau de l’emploi. Qu’im-
porte le degré d’intelligence, il 
n’y a pas de travail valorisant 
».
Sont concernés par l’invitation 

de Moïse Mbiye les habitants 
de toutes les communes de la 
capitale sans exception. « Où 
que tu sois à Kinshasa, viens le 
19 au stade des martyrs. L’Eter-
nel prévoit un miracle pour les 
emplois, je précise, dans le do-
maine des emplois, l’Eternel fera 
de grandes choses », l’entend-on 
déclarer. L’intervention divine 
devrait se produire, a-t-il affir-
mé, « précisément lorsque nous 
commencerons à chanter le 
cantique Héros ». La recomman-
dation formelle au moment de 
l’interprétation de ce chant est : 
« Si tu es chômeur que tu aies 
ton CV ou ton diplôme avec toi 
ou non, lève ta main et chante, 
l’Eternel fera des miracles ».

Le concert du peuple 
L’invitation aux chômeurs de 
la ville appuie une précédente 
déclaration du pasteur affir-
mant au sujet de l’évènement : 
« c’est le concert du peuple ». 
Et Dieu seul sait combien la si-
tuation économique et sociale 
de ce peuple est préoccupante. 
Selon l’Agence nationale pour la 
promotion des investissements 
(Anapi), « l’incidence de la pau-
vreté est établie en moyenne à 
80% et le taux de chômage à 

84% ».
L’on se souviendra qu’il y a deux 
mois, en début de mars dernier, 
Moïse Mbiye s’exprimant à pro-
pos de l’événement du 19 mai af-
firmait : « Pour moi, ce n’est pas 
juste un concert, ce n’est même 
pas une affaire de vaine gloire. 
Pour moi, c’est une mission ». 
Là déjà, il déclarait le tenir  à 
la suite d’une recommandation 
divine : «  L’Eternel m’a dit, je 
veux une offrande sur l’autel. 
Je lui ai demandé quel autel.  
il m’a dit un lieu symbolique. 
Il a choisi le stade des Martyrs 
pour que son peuple offre cette 
offrande ». Aussi précisait-il : 
« Chaque fois que nous serons 
en train d’élever nos mains, 
chaque fois que nous pousse-
rons des cris de joie, chaque 
fois que nous allons danser, ces 
gestes prophétiques seront une 
offrande déposée sur l’autel de 
l’Eternel »,
Aux dires de « La réserve de 
l’Eternel », surnom donné par 
ses proches à Moïse Mbiye, il y 
a six ans que lui est venue à l’es-
prit la pensée de se produire au 
stade : «  En 2018, l’Eternel m’a 
dit : “Moïse, tu feras des concerts 
dans des stades pour ma gloire“. 
Je me suis mis à chanter O mé-

rité, j’y ai dit : O mérité totondi-
sa ba stades po tokumisa yo ». 
Et de poursuivre : « Mais juste 
après, le diable était furieux, 
je suis passé par des moments 
difficiles. J’ai eu envie de tout 
lâcher. J’avais perdu le goût de 
rassembler des foules, de réu-
nir des foules pour la gloire de 
l’Eternel. Et l’Eternel m’a dit : 
“Moïse, ne dépose pas tes armes, 
je n’en ai pas encore fini avec 
toi“ ».  Remonté à bloc depuis 
ce passage difficile où il était au 

centre d’un gros scandale très 
médiatisé en son temps, il re-
vient « en mission » sur scène, 
comme il l’annonçait en mars 
dernier. « Ce 19 mai, je serai 
dans ce stade des Martyrs pour 
porter encore mes armes », a-t-
il dit. «  L’Eternel, Jésus-Christ 
que je sers depuis mon enfance 
sera élevé au-dessus de tout. Il 
sera le Dieu de ce pays, parce 
que ce concert, c’est le concert 
du peuple », a-t-il conclu.

Nioni Masela

CONCERT AU STADE DES MARTYRS

Moïse Mbiye invite les chômeurs
Le chantre et pasteur affirme, dans une vidéo partagée le 7 mai, lancer 
cet appel express à participation à l’événement musical du 19 mai à 
toute personne au chômage, homme ou femme diplômé sans emploi, sur 
recommandation divine.  
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Présents à Pékin depuis plus de 
deux mois dans le cadre du pro-
gramme de formation initié par le 
Centre international de commu-
nication de presse de Chine, des 
journalistes africains et arabes 
ont, lors de leur passage dans le 
district de Pinggu, visité la nou-
velle académie du live-streaming 
conçue pour valoriser le com-
merce en ligne qui progresse 
dans ce pays. Une initiative qui 
permettra aux amoureux du sec-
teur d’approfondir leurs connais-
sances en la matière, plus parti-
culièrement dans la vente et la 
promotion des produits. 
Lors de cette visite, les journa-
listes ont, par coup de chance, 
participé au « live-streaming 
salon for exchange and en-
joyment » appelé en français 
« Salon de diffusion en direct 
pour l’échange et le divertisse-
ment ». Conçu pour les grandes 
marques, les principaux héber-
geurs de diffusion en direct et les 
créateurs de contenu, ce salon se 
concentre sur le développement 
du commerce électronique en 
direct, offre un espace d’échange 
d’idées, de complémentarité des 
points forts et de partage de res-

sources entre les participants.
L’événement adopte une ap-
proche théorique et pratique 
permettant des interactions 
dynamiques entre les interve-
nants et les participants, tout en 
abordant des sujets d’actualité 
dans l’industrie du live-strea-
ming. Aussi, ce salon inspire 
une réflexion plus innovante et 
accumule une vaste expérience 
dans le commerce électronique 
en direct, injectant une nouvelle 
vitalité dans le développement 
de haute qualité de l’industrie 
du commerce électronique en 
direct à Pékin. « Nous organi-
sons des séances de brainstor-
ming pour partager diverses 
informations pratiques, ai-
dant les entreprises de com-
merce électronique et les hôtes 
de live-streaming à adapter 
leurs stratégies, à cibler leurs 
publics, à améliorer leurs 
promotions, leurs échanges et 
leur réflexion », ont fait savoir 
les organisateurs. 
Ils ont, à cet effet, invité les spé-
cialistes du secteur des plate-
formes médiatiques, les influen-
ceurs et les établissements de 
formation à se plonger dans le 

commerce électronique en direct 
à travers des discussions ayant 
pour base des cas sur les opé-
rations, l’acquisition de trafic et 
la création de contenu avec plus 
d’éclaircissements. Cette visite 
dans le monde du live-streaming 
a permis aux journalistes afri-
cains et arabes de comprendre 
l’importance qu’accorde la Chine 
au développement de ce secteur 
révolutionnaire.

Avec une superficie totale de 
948 km2, le district de Pinggu 
est situé à 70 km du centre de 
Pékin, dans la vaste plaine de 
Chine du Nord, et est une sub-
division de l’Est de la munici-
palité pékinoise. Il possède un 
bel environnement écologique 
ainsi qu’un un riche patrimoine 
historique et culturel. Pinggu 
se concentre également sur le 
développement de l’agriculture 

et est appelé « la ville natale des 
pêches » de Chine car ce district 
possède le plus grand jardin de 
pêches au monde. Il a aussi été 
récompensé comme comté ma-
jeur de l’écotourisme de Chine et 
comme comté national démons-
tratif pour l’agriculture de loisirs 
et le tourisme rural. Ce district 
sert de zone de conservation 
écologique à Pékin.

Gloria Imelda Lossele 

DISTRICT DE PINGGU 

Plateau de l’industrie du commerce électronique 
Le e-commerce occupe une place considérable de nos jours dans le développement économique de la Chine. Le streaming 
est de plus en plus sollicité et utilisé. Le district de Pinggu, à travers le village du live-streaming situé au sein de la vallée de 
musique de Chine, se concentre, entre autres, dans le développement du commerce électronique en direct.   

Les participants au Salon de diffusion en direct pour l’échange et le divertissement/ Adiac

EN VENTE
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Au terme de cette jour-
née, les lignes n’ont pas  
bougé.  Le Top 3 est resté 
le même : AC Léopards, 
Interclub et AS Otohô.  
Mais l’écart sur le plan 
comptable donne les pre-
mières indications.  L’AS 
Otohô n’a plus son destin 
en main pour conserver  le 
titre pour la 7e fois d’affi-
lée. Cette équipe a concé-
dé une deuxième défaite 
d’affilée en s’inclinant de-
vant l’Etoile du Congo 1-0. 
Cette défaite a laissé les 
traces puisque les tenants 
du titre ont dans la fou-
lée remercié Djené Tum-
ba Mukanda et Elie Roger 
Ossiété, respectivement 
entraîneurs principal et 
adjoint. L’équipe ayant 
neuf points de retard sur 
l’AC Léopards a sollicité 
les services de Barthélé-
my Ngatsono pour espérer 
sauver les meubles. Il y a 
urgence car plus rien n’ar-

rête les Fauves du Niari. 
Les Léopards de Dolisie se 
sont imposés 1-0 devant 
le Club athétique renais-
sance aiglons pour leur 
dernier match de la com-
pétition au stade Paul-
Sayal-Moukila.
Les Fauves du Niari  

comptent désormais 46 
points mais restent sous 
la pression d’Interclub 
qui s’est imposé devant la 
Jeunesse sportive de Ta-
langaï 1-0 grâce au but de 
Mignon Koto à la 62e mi-
nute. Cette équipe main-
tient l’écart qui le sépare 

d’avec le leader à quatre 
points et met l’AS Otohô 
à cinq unités de la deu-
xième place qu’il occupe 
actuellement. Les quatre 
journées qui restent s’an-
noncent décisives. Battus  
au cours de cette journée, 
la JST et les Diables noirs 

ont compris leurs chances 
de prétendre à une place 
africaine.
Les Diablotins ont été sèche-
ment battus à Brazzaville 
par l’AS Cheminots 0-3. Les 
deux conservent respecti-
vement leur quatrième et 
cinquième place  avec 34 et 
33 points.  L’Etoile du Congo 
sixième (32points) revient à 
une unité des Diables noirs. 
V Club Mokanda est revenu 
à la hauteur des Aiglons (29 
points) grâce à son nul 0-0 
face à l’AS Vegas. Le FC 
Kondzo (28 points) le ta-
lonne grâce à sa brillante 
victoire 4-0 à Pointe-Noire 
sur le FC Nathalys.
 Dans la lutte pour le 
maintien, l’As BNG et l’AS 
JUk ont fait jeu égal 2-2. 
Les deux équipes  qui oc-
cupent respectivement la 
11e 12e place sont insépa-
rables en termes de points 
(23). Rien n’est joué. 

James Golden Eloué

CHAMPIONNAT NATIONAL LIGUE 1

Interclub met la pression sur les Léopards de Dolisie
La 22e journée  de la compétition  qui s’est achevée le 6 mai au stade Alphonse –Massamba-Débat 
rapproche davantage l’Athlétic club Léopards de Dolisie, le leader,  et l’Interclub son dauphin  des 
deux places qualificatives pour les compétitions africaines. Le titre se joue entre  les deux clubs.  

Mignon Koto décisif face à la JST/Adiac
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Le Congo, avec l’appui de 
ses partenaires, renforce 
son système juridique par la 
formation. Ce qui explique 
la tenue du séminaire sur 
la coopération judiciaire in-
ternationale au profit des 
magistrats congolais. « Face 
à l’émergence de la crimi-
nalité transnationale, la 
coopération judiciaire in-
ternationale est essentielle 
pour renforcer les compé-
tences des magistrats et 
promouvoir une culture 
judiciaire commune à 
l’échelle mondiale », a fait 
savoir le ministre de la Jus-
tice, des Droits humains et 
de la Promotion des peuples 
autochtones, Aimé Ange 
Wilfrid Bininga, ouvrant les 
travaux du séminaire. 
Selon lui, les thèmes qui fe-
ront l’objet des échanges au 
cours de ce séminaire de 
formation, entre autres, la 
coopération judiciaire inter-
nationale ; la prévention et 
la répression du terrorisme 
sont en phase avec les défis 
du monde actuel.
Pour l’ambassadeur d’Italie, 
Enrico Nunziata, la com-
préhension mutuelle des 
cadres juridiques respectifs 
est nécessaire car les Etats 

sont confrontés aux mêmes 
problèmes dont celui de la 
criminalité transnationale. 
L’ambassadeur de l’Union 
européenne, Giacomo Du-
razzo, quant à lui, estime 
que la coopération judiciaire 
internationale permet aux 
Etats de travailler ensemble 
pour enquêter, poursuivre 

et juger les auteurs des in-
fractions quelle que soit leur 
localisation. 
Il convient de préciser que 
la formation sur la coopéra-
tion judiciaire internationale 
dont bénéficie les magis-
trats congolais est organisée 
par le ministère italien des 
Affaires étrangères et le mi-

nistère congolais de la Jus-
tice. L’exécution est assurée 
par une école supérieure 
italienne, Senola Superiore 
Sant’Anna, a expliqué la 
tutrice du cours sur lequel 
repose la formation, repré-
sentante de ladite école, 
Melvis Ndiloseh. Cette école 
a déjà participé à la forma-

tion des magistrats dans 
plusieurs pays d’Afrique. 
Avec le Congo, c’est la toute 
première expérience. « Au 
Congo, c’est le début d’une 
série d’activités de coopé-
ration judiciaire prévue 
pour 2024 », a précisé Mel-
vis Ndiloseh.

Rominique Makaya

JUSTICE

Les magistrats en formation sur la coopération judiciaire internationale
La formation qui permettra aux professionnels du droit de mettre à jour leurs connaissances a été officiellement lancée, le 7 
mai, par le ministre de la Justice, des Droits humains et de la Promotion des peuples autochtones, Aimé Ange Wilfrid Bininga.  

Les officiels et les magistrats en formation/Adiac

16 792 candidats au total sont 
inscrits au bac technique dont 
8000 filles, répartis dans cin-
quante-huit centres. Parmi 
eux, Brazzaville compte 7 570 
élèves,  Pointe-Noire 6232 et 
2990 candidats pour d’autres 
départements. A Brazzaville, 
les épreuves pratiques de 
l’EPS ont été lancées par le 
directeur de cabinet par in-
térim, Marcel Monka, qui a 
souhaité une bonne réussite à 
tous les candidats.
Le test se déroule pendant cinq 
jours dans chaque site sous la 
surveillance des membres de 
la commission anti-fraude du 
ministère de tutelle. Les can-
didats seront évalués sur les 
disciplines comme la vitesse 
de 50 mètres, le football, le 
triple-saut, la gymnastique 
avant l’étape de la signature. 
Le chef du deuxième centre 
du site à l’Institut national de 
la jeunesse et sportif, Arnaud 

Ilibi, souligne l’importance du 
circuit à réaliser par le can-
didat. Selon lui, la spécificité 
du circuit est axée sur le non-
contact entre le candidat et 
l’examinateur lors de l’enchaî-
nement.   
Pour le président général des 
jurys, le Pr Armel Ibala Zam-
ba, la présence des membres 
de la commission anti-fraude 
consiste à veiller au bon dé-
roulement de l’examen dans 
les différents centres. Par ail-
leurs, il a assuré que le bacca-
lauréat pédagogique ne pose 
aucun problème car l’exa-
men existe depuis quelques 
années. « Les candidats au 
baccalauréat pédagogique 
exerceront leurs métiers au 
niveau du primaire. Avec ce 
bac, ils auront la possibilité 
de faire le concours d’entrée 
à l’Ecole normale des institu-
teurs », a-t-il indiqué. 

 Lydie Gisèle Oko

BAC TECHNIQUE 

Plus de 16 000 candidats passent les épreuves d’EPS
Les épreuves pratiques de l’Education physique et sportive (EPS) du baccalauréat technique et 
professionnel, session de juin 2024, ont démarré le 7 mai sur l’ensemble du territoire national.     

Les épreuves d’EPS/ DR




